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Rollow, c’est l’histoire de Jack 17 ans, de sa jambe plus courte que l’autre, de son père disparu 
et de sa mère bien barrée, de sa bande et des no man’s land au bord de l’autoroute. C’est aussi 
l’histoire de Lenny, le pire pote qu’on puisse avoir au monde, d’un casse raté, d’une tornade, de 
la rage qui monte, d’un deal de médicaments et d’un putain de coup de sang.
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Avec, 

Sébastien Pridmore dans le rôle de Jack, Virginie Lièvre dans le rôle de Jeanne, Marc-Antoine Hunziker dans 
le rôle de Nox, Lucien Guignard dans le rôle de Lenny, Thomas Lambert dans le rôle du gosse cheval, Sarah 
Waelchli dans le rôle de Mélanie et Valérie Castan dans le rôle de Mona.

Emmanuelle Antille a représenté la Suisse à la Biennale de Venise en 2003 dans le pavillon national. Née à 
Lausanne en 1972, elle réalise des films et des installations vidéos qui sont présentés dans des festivals, mu-
sées et galeries en Suisse et à l’étranger depuis 1997.



PRESENTATION DU FILM

ROLLOW est une fiction sur la vie de Jack, un adolescent tourmenté, et de sa bande, vivant au sein d’une petite 
communauté suburbaine.

A travers une collection de scènes intenses, brutales ou décalées, filmées de manière crue et réaliste, ce film 
est une immersion dans le monde d’adolescents sniffeurs de colle, d’enfants largués et chasseurs de tornades 
imaginaires, de petites prostituées d’occasion, d’adultes laissés pour compte et de familles éclatées. C’est le 
portrait de cette communauté suburbaine. La vie de ses habitants, leurs codes et rituels que l’on traverse, ac-
compagné du regard et des commentaires d’un adolescent de 17 ans, Jack. On découvre sa vie et celle de ses 
trois amis, leur dérive, leurs occupations, leurs visions du monde. La dureté et le décalage de leurs relations. 
Entre rêve et réalité, enfance et adolescence, ROLLOW est un collage d’émotions brutes et tranche dans le vif 
des cœurs, qui, pour survivre se débattent et s’expriment sans détours.

SYNOPSIS DU FILM ROLLOW

Jack a 17 ans, aime le skate et a une jambe plus courte que l’autre. 
Depuis la disparition brutale de son père, emporté sous ses yeux par une tornade, il vit seul avec sa mère, 
Mona, dans un motel en bordure de l’autoroute. 
Adolescent introverti et tourmenté, il ne cesse de repenser à l’accident tragique de son père, qui lui coûta 
aussi un bout de sa jambe. Obsédé par la tornade, il lui a même donné un nom, celui de Rollow.

Livré la plupart du temps à lui-même, Jack ne peut compter sur le soutien de sa mère qui souffre, depuis le 
drame, de crises de panique aigue. Il ne trouve de l’affection qu’auprès de son meilleur ami Lenny, un casseur 
sombre et violent qui le martyrise sans cesse, et de ses deux copains d’enfance, Nox, le gagman fan de séries 
Tv et Jeanne, garçon manqué de la bande et petite amie de Lenny. Ensemble, ils organisent des coups et 
squattent les environs. Avec l’argent volé, ils rêvent de changer leurs vies ou de s’échapper très loin de là.

Autour d’eux, il y a aussi Marcus, le frangin de Nox, Howard et son groupe de crossmen, Arantxa et les mômes, 
Koso et Ajnore qui vivent dans une caravane au bord de la A6. Toute une petite communauté qui gravite 
tranquillement dans le quartier, entre le pont de l’autoroute, les carrières désaffectées, le stand de tir et la dé-
charge de métaux. Autant de no man’s land qui constituent leur domaine, où chacun a trouvé sa place.

Mais c’est au lendemain d’un casse foireux que tout va déraper. Lorsque Lenny retrouve Jack pour aller reven-
dre des médicaments piqués à Mona. Sur le chemin, ils croisent Mélanie, la cousine de Jeanne, un ange perché 
sur son pylône électrique. Et là, une fois de plus, Lenny laisse éclater sa rage. Une fois de trop. Entre insultes et 
humiliations, c’est bien plus que Jack ne peut supporter. 
Alors c’est la vie de Jack et de toute la communauté qui va basculer.



NOTES D’INTENTIONS

LE SCENARIO
L’histoire n’est pas construite sur la base d’une chronologie linéaire, mais sur un principe de boucles. 
C’est un collage ou une mosaïque éclatée, composées d’anecdotes, de sketches et de situations qui dessinent 
la personnalité des individus, leurs vies et leurs relations au fur et à mesure du déroulement du film. Tous ces 
menus détails sans importance, ces émotions fugaces qui les constituent et opèrent comme des révélateurs. 

L’IMAGE
Filmées de manière intimiste avec une petite équipe, les images de ROLLOW sont souvent physiques, proches 
des corps et en constantes vibrations, basées sur l’idée d’aborder une fiction comme s’il s’agissait d’un docu-
mentaire, dans l’urgence de capter les gestes, les regards qui ne se posent qu’une fois. 
Il y a cette volonté de montrer une limite, celle qui se situe entre la réalité et la fiction, ce moment où les choses 
balancent d’un côté ou de l’autre.

LE CASTING
A de très rares exceptions près, j’ai toujours choisi de mettre en scène ce que j’appelle des non-acteurs, c’est-
à-dire des personnes sans formation de jeu, qui par leur forte personnalité et leur naturel, sont capables 
d’oublier la présence de la caméra et apportent une grande fraîcheur à l’écran, sans artifices ou techniques 
préétablies.
Dans le cadre de ROLLOW, cinq castings ont été organisés dans la région vaudoise, et plus de 200 adolescents 
ont été auditionnés. Il s’agissait de trouver une vingtaine de jeunes adultes, ayant leurs propres codes et ri-
tuels sociaux.
Suite aux castings, un travail quotidien sur une période de deux mois a été effectué avec les adolescents choi-
sis. 

LES DECORS
Bien que le tournage se soit entièrement déroulé en Suisse romande, les lieux choisis ne sont pas typiques de 
la région ; les repérages se sont déroulés sur huit mois, afin de trouver des no man’s land hors du commun.

LES MUSIQUES
Plusieurs groupes ont travaillé sur la musique du film. Honey for Petzi, Ventura, Illford issus de la scène post-
rock représentent l’émergence et la vitalité d’un renouveau musical en Suisse. Ces groupes incarnent, par 
l’intermédiaire de leur musique, la vitalité des personnages.
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